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suffrage universel, et une compensation à 
ses pénis, de les appeler, ces hommes, de 
les faire surgir, d'aller les prendre la. où ils 
sont : seulement il faut lutter avec convic
tion pour leur triomphe ; et voilà pourquoi 
rien ne serait plus déplorable que l'indiffé
rence ou le sommeil de ces honnêtes gens, 
timides, indécis, qui couvrent parfois la 
plus inconcevable inertie sous des prétextes 
trompeurs.et vraiment absurdes. 

Et que les partisans de l'inaction, s'il en 
restait encore, veuillent bien le remarquer. 
A qui, en refusant, soit de lutter,soit du vo
ter, laisserait-on le champ libre T Au mi
lieu de tant d'éléments redoutables qui s'a
gitent a l'heure qu'il estttumultueusement 
dans le pays, quelle sera cette Assemblée, 
si aous Fa laissons se faire sans nous ? 

Nos adversaires n'abdiqueront p*s,croyons-
le bien. Ils s'auront se remuer et agir.D'est 
une chose douloureuse, en véril-î, et pour 
moi inexplicable, que celte tiédeur, cette 
molesse, cet engourdissement qui t>op sou
vent s'emparent des meilleurs citoyens et 
paralysent leurs forces. Non, il ne fut ja
mais rien de plus triste que cet élat de di
vision, d'hésitation et de lamentations vai
nes, où s'endort parfois l'armée du bien, 
tandis que l'armée du mal, est active, alerte, 
unie, serrée, marchant comme un seul hom
me. 

Elle marchera ainsi anx prochaines élec
tions, comme toujours ; nui doute même 
qu'elle n'essaie un puissaut effort pour ef
frayer; "TWrrtfti système d'intimidation .dont, 
je l'espère, les représentants du pouve'r ne 
se feront pas complices, la timidité ordinaire 
de- gens de bien.Raison de plus pour dé
jouer toû aW ces menée; par une attitude 
vigilanJP^l vigoureuse.Que ceux qui comp
tent ppompher de nous par la terreur, ap
prennent que nous svsnmes résolus et ne 
c r â n o n s rien. 

J p i e sais, &n s'aigrit par le malheur, on 
déviant facilement injuste, on crie vite a U 
trahison ; c'est l'accusation banale et com-

sous laquelle on cherche à couvrir sa 
propre incapacité.On wnd les plus valeu-" 
reux capitaines responsables de l'impossible. 
I.'hiatorre est pleine de ces injustices et de 
ces Ingratitudes.Ah ! si, troublés par ces 
mauvais sentiments, on allait semer la dé
fiance, écarter «le l'urne du scrutin ceux 
qui étaient les premiers au péril, faire la 
guerre aux hommes qui ont si cooragement 
fait la guerre pour nous, rien ne serait plus 
malUtureux ! 

Ce serait le triomphe le plus sûr de pas
sions détestables.Ou éloignerait ceux qui,hier 
encore étaient le bras du pays devant l'en
nemi, et demeurent le rempart de la so
ciété. 

Les grands peuples et les grands rois, 
Rome comme Louis X IV, remerciaient les 
homme» à qui n'avait manqué que le succès. 
Ils honoraient ceux qui avaient, malgré tout, 
sauvé l'honneur. 

Imitons ces grands exeinp les ; que les 
honnêtes gens se lèvent autour des hommes 
d'honneur, qu'ils soient unis, qu'ils segrou-
penl autour de ceux qui, au milieu de tant 
*e raines, tieaneut toirjonrs haut et ferme 
leur drapeau. 

On.craint que les élections soient à la 
merci des violents.Elles le seront, oui, si 
les bons se retirent et abdiquent ; mais non, 
s'ils agitent et s'ils volent.Ne serait-il pas 
temps enfin, je le demande, que chez nous 
les gens de bteu aient un peu de ce qu'on 
appelle vigueur, énergie, et virilité politi
que ? 

Que s'il en est qui pensent, par ce mal-
heureuz système d'inaction, réserver l'ave
nir, coirme on l'a dit quelquefois, Ah ! 
leur dirais-je, l'avenir, à moins d'un mira
cle de la Providence, il sera ce que les hom
mes le feront. Aide-toi, le ciel t'aidera ! Cet 
adage de la vie privée ne s'applique pas 
moins à la vie politique. 

FÉLIX, Evèque- d'Orléans. 
Orléans 1er février 1871. 

La fin à demmin. 

Chronique locale k départementale 
. MM les adjoints F . Duthoit et Julien 

Lagache ont adressé letir démission à M. 
le maire de Roubaix. 

Ces deux honorables administrateurs 
ont recula visite de leurs anciens collè
g u e s du Conseil municipal qui l euront 
exprimé les regrets qu'inspirent leur re
traite. 

M. F. mMkoit a Mê membre du Con
seil municipal pendant vingt-quatre ans . 
— l i a rempli les fonctions d'Adjoint pen
dant douze ans . 

M. J. Lagache, membre du Conseil 
municipal depuis 1841, était adjoint de 
puis 1854. 

M. Martel-Delespierre vient de rési
gner ses fonctions de membre de la Com
mission municipale. 

Un grand nombre-de b lessés de l'ar
mée du Nord sont restés à l'hôpital de 
Corbie converti en ambulance. 

Ils s'y trouvent dans le dénùment le 
p lus complet et les réquisitions de l'en
nemi ont mis les habitants du pays hors 
d'état de pourvoir même aux besoins e s 
sentiels d e c e s malheureuses vict imes de 
la guerre et de leur fournir.tes plus in
dispensables . 

En présence de cette douloureuse s i 
tuation, le maire de Lille fait appel à la 
charité de ses concitoyens et les informe 
que les dons en argent ou en nature se 
ront reçus dans lajournéededemain, lundi 
13 février, par M. Galle, v ice- président 
de l'ambulance, et la supérieure de l'hos
pice de Corbie chez MM. Bernard frères, 
rue du Vieux- Marché-auxMoutons, 24 . 

Le maire de Lille, 
CATKL-BÉCHIS 

A V I S 

La plupart des lettres adressées aux 
officiers ou soldais de l'armée du Nord, 
recueillies dans des ambulances particu
lières, ne peuvent ôlrc remises aux des 
tinataires, faute d'indications suffisan
tes . 

Le directeurdes portos de l'armée du 
Nord, prie toutes les- personnes chez les
quelles se trouvent des b lessés , de vou
loir bien lui faire connaître, le plus tôt 
possible, les noms et prénoms de ces 
b l e s s é s . 

Prière d'indiquer autant que possi
ble, les corps d'armée, régiments, lé 
g ions , bataillons, compagnies , auxquels 
appartiennent les b lessés . 

Le directeur des postes de 
l'armée du Nord, 

E. USQUIH. 
P . - S . — Les renseignements doivent 

être adressés à la direction des postes 
militaires, rue de l'Hôpital-Militaire, 74, 
Lu.LE. 

(Inutile d'affranchir). 

Tribunal de Lille. — F r a n ç o i s F o r -
get , âgé de 34 ans , commis-architecte à 
Belfort, s'est présenté chez un lieutenant-
colonel d'état-major à Lille, prenant 
faussement Je litre d'officier de l'armée 
française,se disant capitaine de dragons , 
chevalier de la Légion d'honneur, évadé 
de M e t z . N e pouvant exhiber de papiers 
il a adressé un faux état de service, qu'il 
a s igné. Le lieutenant-colonel lui a re
mis 20 francs, puis l'escroc est allé tou
cher 750 francs qu'on accorde aux offi
ciers après avoir prêté serment, à li
tre d' indemnité. — Trois ans de prison 
et 50 francs d'amende. 

On nous écrit d'Orchies. 
Il y avait à notre marché aux grains du 

13 février, environ 1,000 hectolitres de blé. 
Les qualités étaient bonnes en général. Nos 
cultivateurs se sont montrés d'une exigence 
extrême.Sous l'influence du mouvemen*. gé
néral de hausse qui se produit partout, les 
ventes ont été si difficiles qu'a, une heure de 
l'après-midi il en restait encore à vendre un 
bon nombre de mannées. 

Les ventes n'ont pu s'effectuer qu'avec 
une hausse qu'on évalue de 50 c. à 1 franc 
par hectolitre.Plusieurs mannées ont été re
misées, nos cultivateurs espérant des prix 
meilleurs dans luit jours. C'est ce dont il 
est permis de douter. 

Voici nos cours actuels : blé de choix de 
29 h 31 .— Blé blanc,première qualité 26,75 
à 28,75.—Blé gris, seconde qualité de 25 à 
37. — Seigle, de 16 à 1 8 . — Fèves, 20,25 à 
32,36. — Avoine. 9,75 à 11,75; le tout à 
l'hectolitre suivant qualité. 

A notre marché aux graines oléagineu
ses, les transactions ont été pour ainsi dire 
nulles. L'approvisionnement était restreint 
et les ventes ont élé rapides, principale
ment en colzas dont les prix ont été les mô
mes qu'il y a huit jours 

C h e m i n d e ( e r d o \ o r d . 

AVIS AU PUBLIC 

A partir du samedi 11 février, il sera fait 
à tilre provisoire, cndesl inalion de Paris , 
des trains de voyageurs de toules c lasses 
au départ des stations suivantes : 

Lille, 5 h. 55 malin et 9 h. 45 matin. 
Valenciennes, 5 h. 5ï5 mat. et 10 h . 

20 m . 
Calais, 7 h. ma l i n . 
Les trains, dans les deux direct ions, 

passeront par S a i n t - O u e n - l 'Aumône 
(Pontoise) où il y aura transbordement 
de voyageurs . 

La Iraverséede l'Oise se fera à pied sur 
un pont de baleau. Il ne peut êlre effec
tué d'enregistrement de bagages . Les 
voyageurs ne devront avoir avec eux que 
des colis à la main . 

Les billets ne seront délivrés que sur 
la présentation de saufs-conduits régle
mentaires . 

Il ne sera délivré de billets que pour 
Paris . Les gares qui délivreront des 
billets sont celles comprises d'une part 
entre Lille, Valenciennes, Douai et Cam
brai, et d'autre part, entre Calais, Bou
logne cl Noyel les . 

En raison des conditions exceptionnel
les dans lesquel les ce service a été établi, 
l'administration se trouve dans la néces
sité de limiter le nombre des billets à 
dél ivrera chaque train. 

Ceux de MM. les voyageurs qui ne 
pourraient trouver place dans un d e s 
trains ne pourront partir que par le train 
suivant . 

Lille, 10 février 1 8 7 1 . 

Dernières nouvelles 

Trois cents députés étaient présents 
à la séance préparatoire de l 'Assemblée 
nationale q u i a eu lieu dimanche à Bor
deaux . 

Cette séance a été présidée par M . 
Benoit d'Azy, doyen d'âge. 

Le corps diplomatique tout entier a 
quitté Paris pour se rendre à Bordeaux. 

Une note publiée au Journal officiel 
déclare suspendu le décret révoquant les 
magistrats ayant fait partie des commis 
s ions . 

H c p è r ' r i t Ï r w r . ) p 3 i ! f ) t i f r * 

(Service particulier du Jutirnal de 
h'oubuix.) 

Bordeaux, 12 février. 
Des avis du département de l'Eure 

portent que les Pruss iens continuent des 
réquisitions ruineuses . 

250 ,000 francs ont été imposés à la 
ville de Lillebdnnè département de la 
Seine-Inférieure. 

Bordeaux, 12 février. 
Jules Favre et Garibaldi sont arrivés 

Paris, 12 février. 
Voici le résultat des élections annoncé 

pour demain: 
L . Blanc,210,000 voix. 
Gambetta.V.Hugo.GarU.aldi.lOO.OOO. 
Ouinet,Delescluze,Saisset , Dorian, H . 

Martin, Scœlcher, 9 0 , 0 0 0 . 
Paris est calme; le ravitaillement l'oc

c u p e . 
Le gouvernement n'achète plus de 

provis ions. 

Paris, 9 février. 
Le rationnement a cessé . 
Le gouvernement se prépare à com

muniquer à l 'Assemblée Un rapport des 
actes et de l'administration depuis le 4 
septembre . 

Londres^ 13 février. 
Chambre des Communes. — B é p o n -

da.nt à divers membres , M. Gladstone 
dit qu'il a appris avec beaucoup de re-
grel les diflicullés relativement à l'impor
tation des vivres à Paris ; mais en l'ab
sence d'informations officielles, M. Glad
stone ne pouvait pas en dire les causes . 
Il ne savait pas non plus en quel les me-

• s u r e s les autorités militaires pruss iennes 
pouvaient en être responsables . 

M. Gladstone a déclaré également que 
le gouvernornent anglais a envoyé des 
dépèches suggérant que les conditions 
de paix mtéressant beaucoup les puis 
sances neutres , le gouvernement alle
mand devrait les faire connaître. 

Clamecy, H février. 
Des nouvel les de l'Vonne apnoncent 

que, malgré l'armistice, les Pruss iens 
continuent à imposer de lourdes contri
but ions . Les habitants de Villeneuve 
s'opposèrent aux réquisitions et le pays 
fut livré pendant plusieurs heures au 
pillage. 

Berne, 13 février. 
Le Bund annonce qu'il résulte des 

nouvel les de divers cantons^*que Ps ' 
troupes françaises internées en Su i s se , 
se composent de : 1,798 officiers, 79 ,789 
soldats . Il y a, en outre, 10 ,000 chevaux. 
M. Herzog a été autorisé de renvoyer 
deux brigades de la garnison de la fron
tière. 

Bremerhaten, 13 février. 
Le bateau à vapeur belge Ems a coulé 

dans le port, pareeque les eaux étaient 
plus basses que d'ordinaire. 

Le bateau n'est pas tout à fait sous 
l 'eau. 

Versailles, 13 février. 
La prolongation de l'armislice a été 

proposée par l s Français . 
M. Jules Favre doit revenir demain 

ici . 

Versailles 13 février. 
Suivant le premier article de la con

vention de 28 janvier, les départements 
du Jura, du Doubs et de la Côte-d'Or se 
trouvent encore à présent en état de 
guerre . 

Lors de la négociation de l'armistice 
les Al lemands avaient proposé de l'éten
dre également aussi à ces déparlements 
contre la reddition de Belfort, avec libre 
départ de la garnison . 

Les Français ont repoussé cette pro
posi t ion. 

Après que les Français eurent été 
refoulés sur le territoire su isse , cette 
offre a été renouvelée avec la l igue de 
démarcation du chemin de fer de Pon-
tarlier, mais cette offre a été repoussée 
de nouveau . 

Berlin, 13 février 
Des correspondances de Versail les an

noncent que l 'Empereur reviendra au 
commencement de mars à Berlin, pour 
ouvrir le Parlement en personne. 

Les commandants des armées reste
ront, en ce cas , en France jusqu'à la fin 
de la guerre . 

Berlin, 13 février. 
La chambre des Députés a adopté sans 

modification le projet de loi concernant 
l'allocation au chancelier fédéral d'un 
avance de 50 millions de thalers pour la 
continuation de la guerre . 

CONVOI FUNÈBRE 1 * 5 3 
sances de la famille SUIN, qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire paçt 
du décès de M.ALEXANDRE SUIN, mobile au 
8e bataillon de taïgard" mobile, du Nord,blessé 
à la bataille de Bapaume, décédé à Douai, 
sont priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de vouloir bien 
assister 1 la messe solennelle qui aura lieu 
le mercredi 15 courant à 9 h. 1/2 en 
l'église Notre-Dame. 

L'assemblée chez M.Mulliez-Eloy, rue des 
lignes, n# 9. 661 

C O R R E S P O N D A N C E S P O U R l . E S "PRISONNIERS 

D E (JUSÎRRE 
F R A N Ç A I S E N AL.LKMA.GNi: 

La voie do Belgique et de Prusse et la 
voie de Su i s se peuvent aussi être e m 
ployées concurremment aujourd'hui, 
pour la transmission des correspondan
ces dest inées aux prisonniers de guerre 
français en Al lemagne. 

Ces correspondances ne jouissant pas 
en Allemagne d e l à franchise postale qui 
leur est accordée en France, doivent, 
pour parvenir en exemption de taxe aux 
destinataires* acquitter au départ le port 
étranger revenant à la poste a l lemande. 

Or, ce port, qui est de 30 centimes par 
la voie de Belgique et de Prusse , n'est 
que de 15cent imes par la voie de Su i s se . 

En conséquence, et à moins d'indica
tions contraires de la part des envoyeurs , 
toutes les correspondances pour les mi
litaires français internés en Allemagne 
seront désormais acheminées par la voie 
de S u i s s e . 

Bordeaux, le 28 janvier 1871. 
Le Directeur général des Télégraphe 

et des Postes, 
F. STÉENACKBRS. 

CORRESPONDANCES POUR LES DEPARTE
MENTS OCCUPÉS PAR L'ENNEMI. 

Le public a élé informé naguère qu'il 
pouvait expédier par voie de Belgique et 
d'Allemagne des lettres pour les localités 
françaises occupées par l'ennemi, en k s 
afrranchissantjusqu'àla Irontière traneo-
belge, le port étranger devant être laissé 
à la charge des dest inataires . 

Aujourd'hui, la voie de Sui s se est ou
verte, dans les mêmes conditions, à la 
transmission des lettres de l'espèce, pour 
la plupai tdesque l l e se l l ea , en ce moment, 
sur la voie 'de Belgique et d'Al lemagne* 
l'avantage de ha rapidité. 

En conséquence, les correspondances 
pour les parties du territoire français 
occupées par l'ennemi peuvent être expé
diées soit par la voie de Belgique etd'Al-
lemagne, soit parla voie de Suisse; mais, 
pour êlre ainsi dir igées , ces correspon
dances doivent forcément êlre affranchies 
jusqu'à la frontière française, c'est-à-
dire d'après le tarif applicable à l'iulé-
rieur de la République, et porter sur la 
suscription l'indication de la voie par la
quelle les envoyeurs veulent en faire opé
rer la transmiss ion. 

A défaut de celte indication, les cor
respondances de l'espèce sont dirigées 
sur les points du territoire le plus à proxi 
mité possible des lieux de destination,en 
al tcndantque le service des postes puisse 
en faire opérer la remise aux destinatai
r e s . 

Quant aux correspondances expédiées 
des départemenls envahis à destination 
du reste de la France, elles continuent à 
être pass ibles , quelle que soit la voie e m 
ployée, de la taxe territoriale française, 
représentant le prix de leur transport 
depuis la frontière d'entrée jusqu'aux 
mains des dest inataires . 

Ligne Directe de LILLE à VALENCIENNES 
P A R ORCHIES E T S A I N T - A M A N D 

ITINÉRAIRE DES TRAINS 
(15 Octobre 1870; 

LILLE A VALENCIENNES 

Lille, dép., — Matin: 6.52 — 1 0 . 3 5 — 
Soir: 4.05 — 8.10 

Lesquin, dép., — Matin : 7.04 — 10.47 — 
Soir: 4.17 — 8.22 

Fretin, dép., — Malin : 7.11 — 10.54 — 
Soir : 4 . 2 4 — 8.29 

Templeuve,dép., — Matin: 7.18— 11.01 — 
Soir : 4.31 r- 8 .36. 

Orchies, dép. , — Malin : 7 .33—11.20 — 
Soir : 4.50 f— 8 .52. 

liosult, dép., — Matin : 7,47 — 11.31 — 
Soir : 5.01 — 9 .03 . '4gn 

Saint-Arnaud, dép., — Matin : 7.58 — 
11.40 — Soir : 5.10 — 9.13. w 

Haismes, dép.,— Matin : 8 . 1 0 — 11.50 — 
Soir : 5 . 2 0 — 9.26. 

Valenciennes, Arr.,— Matin: 8.22 — 12.05 
— Soir : 5.35 — 9.40. , 

VALENCIENNES A LILLE 

Valenciennes, dép., — Matin :6 .50 — 
10.35 — Soir: 4.05 — «.05. 

Raisinés, dép., — Matin : 7.01 — 10.46 
— Soir : 4.16 — 8.16. 

Saint-Amand, dép. , — Matin : 7.11 — 
10.56 — Soir : 4.26 — 8.26. 

RosuU, d é p , —Mat in : 7.18 — 11.03 — 
Soir : 4.33 — 8.34. 

Orchies, dép,, — Matin : 7.38 — 11.25 — 
Soir : 4 . 5 5 — 8.50. 

Templeuve : dép., — Matin : 7.49 — 11.35 
— Soir: 5.05 — 9 . t . 

Fretin, dép., — Matin : 7.56 — 11.42 — 
Soir : 5.12 — 9.08. 

Lesquin, dép., —Matin : 8.0* — 11.50 — 
Soir: 5 .20—9.15. 

Lille, Arr., — M a t i n : 8.20 — 12.05 — 
Soir : 5.35 — 9.30. 

CHEMIN DE FER DC N O S » . 

DE LILLE A MOUSCROH : 

Lille, dép., Matin : 5.30 — 7 h.— 8.30 
— 9.55 — 11.0* — 12.30 — Soir : 2.20 — 
4.30 — 5.S0 — 7.55 — H . 

Roubaix, dép. — Matin : 5.47 — 7.18 — 
8.48 — 10.13 — 11.23— 12.48—Soir: S.S8 
— 4.48 — 5.48— 8. 13 — 10.47 

Tourcotmg, dép. — Matin : 5.54— 7.29 — 
8.59 — 10.24 — 11.34 — 12 59 — Soir. 
2.49 — 4.59 — 5.5S — 8.24 —10.52 

Mouscron, (heure belge) Arr. Matin : «•*• 
— 7.45 — 9.16 — 1 0 . 4 0 — 11.50 — l . l » 
—Soir : ».05 — 5.15 —6.15 — 8.40. 

T n . 
DE MOCSCAOM 

Mouscron (heure belge) dép. Matin : 
— 8.h. — 9.30 — 11.01 — 12.05 — 
1.40 — 3.21 —5153 — 7 . 1 0 — 8.10. 

Tourcoing, (heare franc) dép. Malin : 
— 7.12 — 8 . 1 2 — 9 . 4 2 — 11.17— 11 
Soir : 1.52 — S .SS— 6.0* — 7.1* — 

Roubaix, dép. Matin : 5.17 — 7.21 — 
— ».51 — *1.26 — 12.20 — Soir : 2. 
3 42 — 6,13 — T.S8 — 9.36 

Lille, arr. Matin : 5.35 — 7.39 — t 
10.C9 — 11.44 —, 12.44 — Soir : » . 
4 h. — 6.31 — 7.50 — 9 *«. 

S.1» 
17 — 

-0 .11 
01 — 

S t -
1 0 — 

LNCS DENTS DEPUIS 5 FRANCS 

Vcrbruçighe, tlentiste. 
Rue de l'Hospice,10, Roubaix. 

Nouveaux dentiers sans ressorts , masti
cation et prononciation garanties en * joars 

TOUS LES JOURS 
Consultations gratuites de midi à deax 

heures. M. VERBRUGGHE se rend à domi
cile et échange les pièces mal faites. 

A V I S 
aux gardes nationaux, tailleurs et 

confectionneurs. 

DÉPÔT DE T I S S U S 
pour vareuse et pantalon d'uniforme 

r u r S a i n t G e o r g e s . Et* A e t 6 , H e n n o J x 

Etoffe vareuse à 4 fr.75 
• Drap bleu mat. a 6 fr.00 

Drap caslorine bien 8 fr.90 
Drap castorine bleu supérieur 10 fr.00 
Drap castorine extra fin 15 fr.75 

A v i s 
Draps pour vareuses et uniformesde gardée 

nationaux, chez MM. Léon Duthoit et C", 1», 
rue du Chemin de fer. 
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Àtprcuts-Co'pisiteurs 
On demande des apprentis composi 

t eurs . 
S'adresser au bureau du joarnal . 

E n v e n t e à l a l i b r a i r i e J • B e r n a * » . 
t , RUE NAIN, 1 . 

emeit sur les manœn?res 
«le l ' I n f a n t e r i e 

Prix: 75 centimes. 

EN VENTE AU BUREAU DU J0VRHAL DE 
ROUBAIX. 

f r a n c o e t A l l emt f f jaae 

LA VENGEANCE 
PAR TOSON I I I 

auteur de L ' H O M M E D E P R U S S E 

Brochure in.-8° — Prix : 5 0 centimes 

SOUS CE TITRE : 

C h a n t p a t r i o t i q u e d é n i e 
a u x d é f e n s e u r s d e r i n d é p e n d a n e e 

n a t i o n a l e 
MM J. CUVELIER et vicTOH vEanrea de 

Lille viennent de publier une composition 
toute d'actualité que nous nous empressons 
de signaler. . 

En vente au bureau du journal, et chez 
tous les marcands de musique. 

P r i x : 1 f r . 

Avis 
M. Gustave Sioen a l'honneur d'informel

le public qu'il se charge de toutes les expé
ditions pour la Belgique et au-delà, la Suisse, 
la Hollande, l'Angleterre, l'Ouest et le Midi 
de la France, Le Catteau, Fourmies et les 
environs. 

S'adresser, 99, rue du chemin de fer. 
623 

POUR ÉVITER 

LES CONTREFAÇONS 
DO ^ ^ ^ 

CHOCOLAT - W E N I E R 
IL EST WDUPEMSAM.B 

D'EXIGER 

L E S MARQUES DE FABRIQUE 
avec 

l e v é r i t a b l e n o m 

A V I S 
Echange de follets cintre er 

PRIME, 5 FR. AU MILLE 

S'adresser rue "J.-J. Roasseau , 33 a 
L U l e -

La Société du Crédit Industriel 
et de dépôts do Mord 

26 rue du Pays à Roubaix. 
Met à la disposition du public un* 

certaine quantité d'or contre billets da 
banque à 20 centimes pour cent dn 
pr ime. 0 3 t 
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